
 

 

 

 

 

 

 

Le racisme n’est pas un accident : c’est un outil contre 

les travailleurs, une issue pour protéger les 

possédants. 

Depuis toujours, la bourgeoisie utilise la division raciale 

pour contenir et affaiblir celles et ceux qui n’ont que 

leur travail pour vivre. Quand les salariés sont divisés, 

ils deviennent plus faciles à exploiter, à manipuler, à 

précariser, à faire taire. 

Le racisme a pour but de détourner la colère sociale 

vers les plus fragiles, sur ceux qui en ont le moins sans 

jamais montrer les vrais responsables que sont les 

nantis et les rentiers de la société, ceux qui profitent 

des richesses créées par notre classe. 

Le racisme, le fascisme servent à faire oublier la 

solidarité qui existe et qui fait société. Ils sont des 

armes politiques contre la sociale pour diriger "l’Etat 

social" afin de mettre en place la ségrégation raciale.    

La lutte contre le racisme est un combat de classe. Ce 

n’est ni une opinion, ni un point de vue. 

Il est peut-être nécessaire de rappeler que ce sont les 

travailleurs immigrés, racisés, sans papiers, qui 

occupent les emplois les plus pénibles, les plus 

dangereux, les plus mal payés. Nous le voyons sur les 

chantiers dans le BTP, dans le nettoyage industriel ou 

encore dans la restauration. 

Les discriminations servent à créer une main-d’œuvre 

“à part”, plus exploitable, plus docile, qui a peu de 

moyens pour se défendre. 

Le patronat se sert de la division et de la stigmatisation 

raciale pour désamorcer l’unité indispensable pour 

gagner sur les salaires, les conditions de travail, les 

retraites, les services publics. 

Les attaques contre les droits sociaux commencent 

toujours par les plus précaires, avant de s’étendre à 

tous. 

Alors que les prix explosent, que les salaires stagnent, 

que les services publics s’effondrent, que l’accès aux 

soins devient un casse-tête pour tous, certains 

cherchent à faire croire que "l’autre" est le problème. 

Cette diversion sert à masquer les politiques qui 

profitent aux plus riches et affaiblissent le camp des 

travailleurs, elle sert à protéger les possédants. 

Pendant qu’on nous occupe à trouver des boucs 

émissaires, on ne parle plus de salaires, de conditions 

de travail, de logement, de santé, de retraite. Les 

problèmes récurrents partagés par un grand nombre 

d’entre nous sont placés en second plan. 

Dans le contexte politique actuel, la stratégie est 

claire : diviser pour mieux régner. Le racisme affaiblit 

la classe ouvrière, l’unité de toutes et tous est notre 

force. 

Notre histoire et l’expérience dans d’autres pays nous 

le montrent : 

 Le racisme, le fascisme n’ont jamais augmenté un 

salaire, au contraire. 

 Ils n’ont jamais amélioré une convention 

collective, ils n’en veulent plus. 

 Ils n’ont jamais amélioré les conditions de travail 

puisque le patronat s’en servira. 

 Ils n’ont jamais protégé un emploi ni empêché 

une fermeture d’usine ou un commerce. 

 Ils n’ont jamais financé un hôpital, une école, un 

service public puisqu’ils veulent tout privatiser. 

La CGT appelle à l’unité contre toutes les 

divisions. Reconstruisons la barricade de classe.

 

 

 
 

 

8 Place Malus 

18000 Bourges 
Tél : 02 48 21 24 79 

cgt.ud.cher@wanadoo.fr 

site : www.udcgt18.fr 

 

CONTRE LE RACISME ET LE FASCISME 

SAMEDI 14 MARS – 14H30 

PLACE SERAUCOURT A BOURGES 

UNIR LA CLASSE TRAVAILLEUSE,  

PAS LA DIVISER 
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Bulletin à retourner à l’UD-CGT du Cher   8 Place Malus – 18000 BOURGES 

ou à remettre à un syndiqué CGT de votre entreprise 
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